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“MIEUX vaut tard que ja-
mais”, a-t-on coutume dedire. Fort de cet adage, l'Or-ganisation non gouverne-mentale (ONG) chrétienneTabitha et l’église Mont desOliviers ont uni leurs ef-forts pour apporter, à l'oc-casion de la Journéenationale de la femme, cé-lébrée dernièrement, uneassistance aux femmes in-carcérées à la prison duChâteau. Les bras chargés des pré-sents, elles sont allées sou-lager leurs congénères.Aucune pensionnaire duChâteau n'a été oubliée.Sacs de riz, boîtes deconserves, papier hygié-nique, savon, gari et autresaliments...ont constitué legros du lot remis. Un gesteinestimable de portée hu-maniste qui a été très ap-précié par les bénéficiaireset les responsables de cetteprison provinciale. A cetteoccasion, des prières ontété dites à leur intention.La prédication a été tiréede l’épître des Actes desapôtres. Dans leursprêches, Annie Dowe et lepasteur Éléonore Koumba

ont lancé un appel à la ré-mission des péchés et à larepentance, en acceptantJésus comme sauveur per-sonnel: «Ne vous sentez pas
abandonnées. Dans la vie, il
y a des épreuves. Mais pour
vous en sortir, il faut accep-
ter d’être purifiées, lavées.
Réconciliez-vous avec Jésus-
Christ Notre Sauveur. Ainsi,
il vous élèvera. Vous n’êtes
pas des personnes finies.
Tout au contraire. Vous
avez encore votre place
dans la société et une
grande considération au-

près de Jésus. Exhortez-le,
faites-lui confiance et vous
témoignerez en son nom.»Précisons que l’Ong Tabi-tha œuvre dans l’assis-tance aux nécessiteux(veuves et orphelins) et

prône  la solidarité. Parmises actions, figurent :conférences, distributionsdes denrées alimentaireset des vêtements, assis-tance aux malades à tra-vers la prise en charge desordonnances et l’achat detrousseaux scolaires endébut de chaque annéescolaire. Créée en juin2017, elle prône l’espé-rance, encourage la persé-vérance et la consolidationpour annihiler la tristesseet le désespoir. 

Au chevet des détenues
Œuvre de bienfaisance/L'ONG Tabitha et l'église Monts des Oliviers
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Vue partielle des vivres
offerts.
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…destinés aux pensionnaires de la prison du Château.
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Geste symbolique de remise des présents…
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Implantés à plusieurs en-
droits de la ville, les clients
locaux domiciliés à BGFI
Bank se demandent pour-
quoi les guichets automa-
tiques du Groupe ne sont
pas fonctionnels jusqu'à
présent.

LA direction générale deBGFIBank avait eu l’ingé-nieuse idée d’installer,dans plusieurs endroits dela capitale économique,des Guichets automatiquesbancaires (GAB), afin de

“mettre fin aux longues files
d’attente à l’intérieur de la
banque”.Une idée que les clients deladite banque avaient gran-dement saluée car, entre-voyant en celle-ci une sortede porte de sortie... pourévacuer la pléthore desclients souvent agglutinésdevant les comptoirs desstructures bancaires. Maisà Port-Gentil, les clients do-miciliés à BGFIBank necomprennent pas que sesnombreux GAB disséminésdans la ville de sablesoient encore non fonc-tionnels. Conséquence : lesclients et/ou abonnés de lacapitale économique n'ont pas d'autre alternative,pour effectuer des retraits,que de se rendre à la banque et d'affronter delongues files d’attente. Unesituation gênante pour de nombreux usagers.  

« Nous étions déjà habitués
à faire des retraits via les

GAB, de nuit comme de jour.
Cela nous évitait des opéra-
tions de longue attente au
comptoir. On ne comprend
donc pas pourquoi les res-
ponsables de cette banque
laissent pourrir une telle si-
tuation, puisque, si rien
n'est fait, il est clair que ces
guichets finiront par se dé-
tériorer», s'est lamenté unclient de cette banque, visi-blement agacé…Beaucoup d'entre eux affir-ment aussi que mêmelorsque les GAB fonction-nent, il n’est pas rare deconstater que ces derniersmanquent de liquidités.Surtout les week-ends.

Des guichets automatiques bancaires non opérationnels 
Vie des entreprises/BGFIBank

Jean-Paulin ALLOGO                                                                                                         
Port-Gentil/Gabon

Des guichets de
banque non opération-

nels.
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PROPOSER – deux joursdurant, à la foire munici-pale Pierre Louis AgondjoOkawé – des repas à basede grillades : c’est le paritenu et relevé dernière-ment par de jeunes compa-triotes qui, en lançant cetteinitiative, entendent ins-crire leur action dans ladurée. C'est donc la pre-mière édition d’un conceptappelé à évoluer et à êtrepérennisé. 

Pour Gaël Manfoumbi, l’undes organisateurs, la res-tauration braisée a del’avenir, au point où sesamis et lui envisagent lacréation d’un «Club des
braiseurs» au sein duquelles futurs membres propo-seront des menus divers etvariés, faits sur le barbecueà base de poissons, cotis,poulets, boa, gazelle, co-chon… Mais le souci est depromouvoir cette activitéauprès de compatriotesdes deux sexes, jeunes etmoins jeunes, en quêted’une activité génératricede revenus. Des sessions

de formation leur serontproposées, ainsi qu’un ac-compagnement au démar-rage pour que lespersonnes formées puis-sent s’auto-employer. Un concept qui a visible-ment séduit la municipalitéet quelques partenaires

économiques, qui ont dé-cidé d’encourager l’initia-tive. Les visiteurs, venusnombreux, souvent engroupe, ont passé en revueles différentes propositionsde menus et, après avoirfait leurs choix, les as-siettes parfois bien rem-plies, ont festoyétranquillement sans sefaire prier. Des hôtessesétaient là pour le service. De l’avis général, l’initiativea été appréciée. Les organi-sateurs en étudient la fré-quence et devraient, trèsprochainement, organiserun autre événement.

Pari tenu et relevé
Initiative privée/1ère édition du Festival des grillades

FAE
Port-Gentil/Gabon

Une femme affairée à
braiser le poisson.
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